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trouve l'avenue Reforma, une des grandes avenues du
monde. On la compare aux Champs-Elysées à Paris. C'est
un très bel endroit et la statue d'un agriculteur qui la
couronne constitue l'un des grands monuments de Mexico.
C'est un monument frappant qui rapelle la libération du
pays et le commencement de l'ère de stabilité qui a suivi la
révolution.

Depuis 50 ans, depuis l'avènement de la tranquillité, la
sécurité de la stabilité, les gouvernements progressistes du
Mexique ont concentré leurs efforts sur l'éducation et la
formation des masses et ont élaboré l'armature indus-
trielle destinée à en faire une grande civilisation.

Aujourd'hui, la population du Mexique s'élève à 56 mil-
lions d'habitants. On estime qu'elle atteindra 125 millions
à la fin du siècle. Le pays deviendra une grande puissance.
Les Mexicains planifient l'intégration à leur économie des
nombreux citoyens qui l'habiteront d'ici la fin du siècle.

Je pense qu'il est juste de dire que les Mexicains ont fait
preuve d'imagination dans leur façon de jeter les bases
d'une société technologique et d'une culture progressistes.
Je pense que le pays est très riche. Le Canada aurait
beaucoup à gagner en profitant de l'amitié qui règne entre
les deux pays pour renforcer les liens qui les unissent.
J'aimerais voir augmenter le nombre d'échanges des délé-
gations parlementaires entre le Canada et le Mexique,
ainsi que les échanges entre les hommes d'affaires des
deux pays, jusqu'aux simples citoyens.

L'industrie minière du Mexique est depuis longtemps
une de ses ressources les plus productives, surtout les
mines d'argent, qui jouent un rôle important dans l'écono-
mie nationale. L'agriculture, bien sûr, est une des grandes
industries de base du Mexique, qui a produit des races et
une qualité de bétail qui offrent de grandes possibilités
pour le Canada. Les Mexicains ont produit non seulement
des races qui sont faciles à engraisser à bon marché, mais
des animaux qui résistent assez bien à la maladie et aux
divers microbes qui peuvent affecter le lait ou la viande
que produisent ces animaux.

Le Mexique est, en somme, un pays sur la voie du
progrès. Il se sert à fond des techniques modernes. Les
travailleurs itinérants collaborent étroitement avec les
agriculteurs, et ils ont adopté les dernières méthodes
modernes d'irrigation. Je pourrais dire que c'est un pays
qui a beaucoup à offrir dans le domaine de l'irrigation. En
fait, l'irrigation est un élément essentiel à la productivité
agricole de ce pays.

Le Mexique a beaucoup à offrir, et je crois qu'il est
important que le Canada continue à entretenir de bonnes
relations avec ce pays. J'aimerais aussi voir augmenter le
nombre d'échanges de parlementaires entre le Mexique et
le Canada. J'aimerais aussi voir augmenter le nombre
d'échanges d'hommes d'affaires entre nos deux pays. Je
sais également que bien des hommes d'affaires canadiens
pensent que le Mexique a très peu d'importance pour nous.
Tel n'est pas le cas. Ce pays a un marché en pleine
expansion. Il suffit de se dire que la population qui est
actuellement de 56 millions d'habitants va sans doute
passer à 125 millions d'ici la fin du siècle.

Le Mexique est un pays fort bien disposé envers le
Canada et j'espère que nous pourrons resserrer nos liens

[Le sénateur Cameron.]

avec lui. Les possibilités d'échanges commerciaux entre le
Canada et le Mexique se font plus nombreuses. Nous
avons de nombreuses denrées que le Mexique ne produit
pas et vice versa.

Honorables sénateurs, je n'ai guère l'intention de discu-
ter longuement de cette question aujourd'hui. Toutefois, je
pense devoir insister sur le fait que le Mexique est un pays
qui a beaucoup à offrir au Canada. Il est très riche sur le
plan de l'expérience, de ses possibilités et de son patri-
moine. J'aimerais que notre industrie touristique adopte
une politique plus dynamique et fasse en sorte que les
Canadiens aillent plus nombreux passer leurs vacances au
Mexique surtout en hiver car le climat y est très agréable.
Le Mexique n'est pas beaucoup plus loin que la Californie
ou la Floride. En plus de l'attrait de son climat, il vous
offre une civilisation entièrement différente, une civilisa-
tion ancienne et c'est un pays qui possède un patrimoine
très riche au point de vue arts, littérature, musique, etc. Je
suis sûr que les Canadiens gagneraient beaucoup à mieux
connaître ce pays.

J'espère que le Parlement canadien organisera davan-
tage d'échanges avec le Parlement mexicain; j'espère éga-
lement que les Chambres de commerce canadiennes orga-
niseront plus d'échanges qu'il n'y en a eu jusqu'ici entre
les hommes d'affaires canadiens et mexicains et j'espère
surtout que le Canadien moyen profitera des offres des
diverses agences touristiques pour visiter ce pays. Ce n'est
pas un voyage onéreux. Il en coûte moins cher d'aller au
Mexique et d'y passer quelque temps que de se rendre de
l'Ouest du Canada en Europe. C'est le seul pays de l'hé-
misphère nord dont tous les aspects du passé-civilisation,
histoire, langue et littérature-nous soient offerts, et c'est
une visite qui en vaut vraiment la peine.
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J'aimerais que le Parlement du Canada envoie une large
invitation aux parlementaires mexicains et les invite à
visiter le Canada le plus tôt possible. Ils nous ont déjà fait
quelques visites, c'est vrai, mais toujours en groupes rela-
tivement petits. Je voudrais qu'ils soient beaucoup plus
nombreux à venir, je voudrais que l'on donne la possibilité
aux parlementaires canadiens de se rendre au Mexique, de
visiter le pays et de connaître ses habitants.

En plus des visites des parlementaires, il importe que
des hommes d'affaires, par le biais des chambres de com-
merce et des divers organismes d'affaires, se lancent et
explorent le vaste champ des possibilités qui se trouve
littéralement à notre porte sur le continent; le Mexique
peut offrir un débouché à certains de nos produits incon-
nus là-bas, il peut nous approvisionner en produits que
nous sommes incapables de cultiver ici.

Honorables sénateurs, je pensais consacrer ces quelques
instants à vous raconter ce que nous avons vu au Mexique.
Les hommes d'affaires canadiens de l'Ontario à la Colom-
bie-Britannique qui sont allées au Mexique pour trois
semaines en avril de cette année, veulent tous y retourner.
Ils en sont revenus avec une meilleure connaissance de
nos deuxièmes voisins, sur le continent nord-américain.

Un voyage au Mexique est tellement différent d'une
visite aux Etats-Unis. Il ne coûte pas beaucoup plus cher et
vous vous trouvez plongé dans une civilisation captivante
et complètement nouvelle. C'est pourquoi, à mon avis, le
Canada devrait s'efforcer de faciliter davantage le séjour
des Canadiens au Mexique. De plus, nous devrions trouver
le moyen d'inviter les Mexicains à passer plus de temps au
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